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Vincent Feroldi - jeudi 7 mars 2023 

Identité et altérité,  

base d’un dialogue interreligieux et interconvictionnel fécond 

Le XXIème siècle est marqué par une profonde quête identitaire des personnes, 

des groupes humains et des nations, à la suite des profonds bouleversements 

politiques, économiques, scientifiques et climatiques que connaît l’humanité. 

Les différentes traditions religieuses n’en sont pas exemptes, en particulier en 

France où l’indifférence religieuse est devenue majoritaire. 

Si chaque groupe a besoin d’affirmer son identité pour exister, il n’en a pas 

moins l’obligation de s’ouvrir à l’altérité s’il veut vivre une fraternité partagée et 

une coexistence commune. Textes sacrés et prise de position de leaders 

religieux en témoignent. 

A partir de son expérience personnelle tant en France qu’à l’étranger, en 

particulier dans le bassin méditerranéen, Vincent Feroldi montrera combien 

identité et altérité assumées est source d’une fécondité heureuse dans le 

dialogue interreligieux en 2024. 

Vincent Feroldi, historien de formation, prêtre du diocèse de Lyon, aumônier de 

prison (2001-2013) et d’hôpital (depuis 2015) a vécu au Maroc de 1995 à 2001. 

Acteur dans le dialogue islamo-chrétien, il a été secrétaire général du GRIC, de 

2001 à 2009, et directeur du SNRM (Service national pour les relations avec les 

musulmans de la Conférence des évêques de France. 

INTRODUCTION 

Mon intervention s’enracine dans mon expérience personnelle de plus de 40 ans. J’ajouterai même 

d’une expérience heureuse de la diversité culturelle, du pluralisme religieux et de la laïcité. Né et 

ayant passé mon enfance et adolescence en pays concordataire – la Moselle –, je suis devenu 

lyonnais et j’ai vécu six ans au Maroc. Trois cadres différents, trois statuts… 

Par ailleurs, ma vie professionnelle m’a amené à travailler certes, principalement, dans l’Eglise 

catholique, par exemple comme animateur d’une aumônerie de collège public ou curé d’une 

paroisse dont l’église datait d’avant 1905, mais au gré de mon parcours, j’ai eu à enseigner dans 

l’enseignement supérieur public, à travailler à l’INSEE pour un recensement national de notre pays et 

à exercer la fonction d’aumônier dans deux lieux publics d’enfermement du Rhône : la prison et 

l’hôpital. 

Enfin, par suite d’une responsabilité nationale au sein de la Conférence des évêques de France : 

directeur du Service national es relations avec les musulmans (SNRM), de 2015 à 2021, j’ai été amené 

à être plongé dans un travail de nature interreligieuse à l’échelon international qui m’a permis de 

percevoir l’existence d’une spécificité française et de mesurer la complexité de notre monde et de 

prendre comprendre que nous pouvons avoir les uns et les autres des paradigmes différents. 

Mais revenons à notre monde contemporain et tout particulièrement à l’Eglise catholique marquée 

par le Concile Vatican II (1962-1965) qui a développé une dynamique du dialogue interreligieux :  

Ecclesiam suam 

67 - L'Eglise doit entrer en dialogue avec le monde dans lequel elle vit. L'Eglise se fait parole ; 

l'Eglise se fait message ; l'Eglise se fait conversation. 
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83-84 - Le dialogue est donc un moyen d'exercer la mission apostolique ; c'est un art de 

communication spirituelle. Ses caractères sont les suivants : clarté, douceur, confiance, 

prudence pédagogique 

Nostra Aetate 

L’Église catholique ne rejette rien de ce qui est vrai et saint dans [l]es religions. Elle considère 

avec un respect sincère ces manières d’agir et de vivre, ces règles et ces doctrines qui, 

quoiqu’elles diffèrent sous bien des rapports de ce qu’elle-même tient et propose, 

cependant reflètent souvent un rayon de la vérité qui illumine tous les hommes.  

Si le cap a été affirmé, la mise en œuvre a été réelle, lente, mais progressive 

LE MONDE DE 2024 

• Un monde en totale transformation : télétravail, nouveaux métiers, IA, nouvelles énergies, 

dérèglement climatique, G7, G20, BRICS+ (groupe de dix pays qui se réunissent en sommets 

annuels : Brésil, Russie, Inde, Chine, Afrique du Sud, Arabie saoudite, Égypte, Émirats arabes 

unis, Éthiopie et Iran. Ils représentent en 2024 près de la moitié de la population mondiale1 

et 27 % du produit intérieur brut mondial en valeur nominale, contre 44 % pour les pays du 

G7). 

• Un monde en guerre : Europe, Proche Orient, Afrique subsaharienne, Amérique du Sud… 

• Un monde où le dérèglement climatique bouscule les Etats 

• Un monde où les neurosciences et l’intelligence artificielle amènent certains au 

transhumanisme 

PEURS, REPLI IDENTITAIRE ET MONTEE DES EXTREMES 

• Phénomène depuis le début du troisième millénaire 

• Mondialisation, multiculturalisme et communautarisme 

• La violence comme outil de négociation 

• Lex extrêmes et les réseaux sociaux 

ASSUMER SON IDENTITE PROPRE 

• Globalisation, simplification, complexification 

• Les religions : globaliser ou spécifier 

• Stratégie prosélyte pro-active ou attraction  

• Signes ostentatoires, signes discrets 

DANS UNE FRANCE D’INDIFFERENCE RELIGIEUSE OÙ LES RELIGIONS SONT MINORITAIRES 

 

Question : Vous, personnellement, croyez-vous en Dieu ?  

Ifop-Fiducial pour Sud Radio – Balise d’opinion #219, Le rapport des Français à la religion, avril 2023 
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VERS UNE VRAIE ALTERITE 

• 10 décembre 1948 : la Déclaration universelle des droits de l’homme 

• 25 mars 1957 : le Traité de Rome instituant la Communauté économique européenne 

• 27 octobre 1986 à Assise à l’invitation du Pape Jean-Paul II 

• 4 février 2019 à Abu Dhabi avec le Pape François et le grand imam Ahmad Al-Tayyab 

• 17 septembre 2019 à Paris : signature d’un Mémorandum d’entente et d’amitié pour lutter 

contre la violence et le terrorisme entre des représentants des trois religions monothéistes 

• 2 octobre 2020 aux Mureaux : déclaration de M. Emmanuel Macron, président de la 

République, sur la lutte contre les séparatismes 

• Loi du 24 août 2021 confortant le respect des principes de la République 
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UNE ATTITUDE AJUSTÉE 

Il faut s’ouvrir à l’altérité si nous voulons veut vivre une fraternité partagée et une coexistence 

commune.  Cela suppose : 

• Faire un pas vers l’autre 

• Être tout en écoute 

• Inviter à l’autre à rendre compte de sa foi/conviction 

• Témoigner de son intimité de foi/conviction 

Il en résultera un enrichissement de sa propre foi, de sa propre réflexion… 

FRATERNITE PARTAGEE ET COEXISTENCE COMMUNE 

Pour les croyants 

• Récit de la Tour de Babel (Genèse 11, 1-9) et le pluralisme religieux 

• La personne de Jésus et Jean 10, 14-16 : « Moi, je suis le bon pasteur ; je connais mes 

brebis, et mes brebis me connaissent, comme le Père me connaît, et que je connais 

le Père ; et je donne ma vie pour mes brebis. J’ai encore d’autres brebis, qui ne sont 

pas de cet enclos : celles-là aussi, il faut que je les conduise. Elles écouteront ma voix 

: il y aura un seul troupeau et un seul pasteur ». 

• Qu’est-ce la vérité ? 

• De l’interprétation des Ecritures 

• Rôle des leaders religieux 

Pour les citoyens 

• Une laïcité de dialogue 

• Liberté de conscience 

• Liberté de culte 

• Liberté de religion 

• Dans un pays où il y a la possibilité de blasphémer : la France est une République 

laïque et, dans ce cadre, le droit ignore le délit de blasphème, En revanche, il est 

amené à l’envisager sous l’angle de la liberté d’expression et des limites qui peuvent 

y être apportées. « Il est possible d’insulter une religion, des symboles religieux ; en 

revanche, il est interdit d’insulter les adeptes d’une religion » (Annabelle Pena) 

• Une laïcité de débats… 


